
À BETHLÉEM 

 
Cette nuit, à Bethléem, 
Pour partager nos peines, 
Dieu qui, sans cesse, nous aime 
Vient prendre notre vie humaine. 
 
Pourtant, à Bethléem, 
Toutes les auberges sont pleines 
Et, un peu comme nous-mêmes, 
Chacun ferme ses persiennes. 
 
Personne, à Bethléem, 
Ne souhaite de la gêne 
De cette Marie à terme : 
C’est une nazaréenne ! 
 
Alors, sans star système, 
Dans une étable aubaine, 
Celle qui, déjà, est reine 
Fait naître l’amour qu’elle sème. 
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